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L*insurrecUoii était maiiiteBaiit étouffée dant Ta

r'ovioce de Québec; mais le HauirCaiiada se remuait
son tour ; on y levait l'étendard de la révolte.

224. Quels furent lê$ troubles du ffautCanadaf
—Pendant que le calme ee rétablissait dans
la province de Québec, le parti réformiste du
Haut>Canada levait Tétendard de rinsurrection,

sous M. MacKenzie, qui se réfugia à Navy
Isiand, à deux milles au-dessus de Niagara,
avec un corps d'Américains et de rebelles.

Mais MacKenzie ne put se maintenir dans son
tie ; il en fut délogé après un bombardement
de plusieurs jours, et il se sauva aux Etats*

Unis.

fies bandes d'Américains et de rebelles rodèrent
tout l'hiver sur les frontières du Haut et du Bas-
Canada ; mais tout resta tranquille dans Tintérieur

du pays. Les bandes envabissantes furent chaque
fois repoussées, jusqu'à ce qu'enfin le gouvernement
des Etats-Unis intervint, pour faire respecter les lois

de la neutralité.

225. Que fit l*Angleterre à la vue des troubles

qui avaient éclaté en Camii/a?— L'Angleterre
suspendit la constitution de 1791, et sir John
Colborne reçut l'ordre de former un Conseil

spécial, pour l'expédition des affaires les plus

pressantes. Ce conseil se composa de 2i
membres, dont 11 canadiens-français.

Lord Gosford avait demandé et obtenu son rappel.
TI passa en Angleterre au commencement de l'année
1838, et fut r-^mplncé par lord Durham, chargé aussi
de faire enquête sur les aif'aires du Gana'la. Un dea
premiers actes du gouverneur Ait de congédier !•


